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H».  T Membres  du  Clergé  négatif  font  venus 
fe  rejoindre  à la  majorité  dans  la  Salle  Natio- 
nale , entr’autres  le  Prieur  de  Marmoutièrs-les- 
Tours  & le  Redeur  de  TUniverfîté  de  Paris.’ 
Dom  Chevreux  , Général  de  la  Congrégation  de 
Saint  - Maur  , a fait  prévenir  qu’il  fe  rendroic 
demain  à la  féance. 

La  minorité  fe  diminue  fenfiblement  ; elle  dé- 
libère fur  une  adrelTe  àu  Roi , donc  Tobjet  eft 
de  faire  ordonner  de  rejamdre  la  majorité.  Elle 
attend  que  Pautorité  lui  commande  de  faire  fon 
devoir.  , . . 

M.  Baudouin  a été  agréé  pour  Libraire  de 
l’Affemblée  Nationale  , ôc  a prêté  ferment  en 
eette  qualité  ès  mains  du  Préfidenc* 


A 


On  a annoncé  l’arrivée  de  MM.  de  la  No-^ 
blêfle , précédée  de  M.  le  Duc  d Orléans.  On 
ne  peut  peindre  la  joie , les  acclamations , l’yvrelTe 
de  l’Aflemblée,  au  moment  de  l’enttée  de  ces 
Patriotes  généreux,  qui  ont  donné  un  fi  grand 
exemple.  Voici  leurs  noms  s 


Messieurs, 


1 

i 


Le  Dac  cl*Odéans  ; 

Le  Dac  d’Aigiiiiioii  ; 

D'André,  Coiifeiiler  aa  Parlement  d’Aixi 


Marquis  de  Toulongeon , 
Chevalier  d’Efclans , 
Bureau  de  Purj , 
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Marquis  de  la  Code., 

Vicomte  de  Caftellane  > 

Marquis  de  Blâcons  > 

Marquis  de  Laugon  ^ 

Comte  de  la  Blâche  ; 

Comte  Antoine  Dagout  J 
Comte  de  Virieux  ; 

Comte  de  Moige  ; \ 

Comte  de  Marfanne  J 
De  Borne  5 
D’Eymard, 

De  Nompète  de  Champagny , 
Defprez  de  Traffier  ^ 

Marquis  de  Biancoiirc  3 
D’Âgueffeau  3 
, Freteau  5 

Le  ValTor,  Comte  de  la  Toucàe  ^ 
Comte  de  Montmorency  3 
Chevalier  de  Mallette  5. 

Comte  de  Cleimom-Tonnerre  J 

Aiî 


( 
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Comte  de  la  Rochefoucaulr 
Comte  de  Lally-Tollendal , 

Comte  de  Rochecouart , 

Comte  de  Lufignhem 7 
Dionis  du  Séjour  5 . ' . 

Duport  5 “ ^ 

Marquis  de  Montefquiou-Fezêttzac  ^ 

Alexandre  de  Lameth, 

Marquis  de  Lataud-Maubourg  5 
Marquis  de  Sillery  , 

Baron  d*Harambure , 

Duc  de  Luynes  5 
Marquis  de  Lancône, 

Baron  de  Menou* 

On  a fait  l’appel  de  FOrdre  de  la  NobielTe  , pour 
connoîcre  ôc  conftater  au  procès-verbal  le  nombre  des 
Membres  arrivans.  An  nom  de  M.  ^ Efpréméml  ^ il 
s’efi:  élevé  un  brouhaha  univerfel , & on  lui  a Fait 
Fhonneur  de  le  huer  comme  on  a fait  hier  à l’Abbé 
Maury,  Qu’il  fe  rappelle  la  révolution  du  S maî 


V, 
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17S8  , & fa'condnîte  à cette  époque.  Il  fût  alors 
Tobjet  de  l’eftime  de  la  Nation.  Sa  vertu  n’é- 
toic  donc  qu’un  efprit  de  corps  ; une  ambition 
exaltée,  couverte  du  beau  nom  de  zele  Patrio- 
tique ; courbé  fous  les  coups  de  l’autorité  , la 
Capitale  , les  Provinces  le  combloient  de  béné- 
-diétions.  Les  fentimens  publics  ne  feroient  pas 
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changés  , fi  fa  haine  décidée  contre  les  Com-' 
munes,  ne  lui  avoir  pas  mérité  l’indignarion  gé- 
générale  des  François. 

M.  le  Comte  de  Clermont  - Tonnerre  a pro- 
noncé un  Difeours  plein  de  noblefie  ôc  de  fenfi- 
bilité.  Des  larmes  d’attendrifiement  paroifibient 
couler  de  fes  yeux.  Il  a regretté  de  ne  pouvoir 
annoncer  l’arrivée  des  autres  Membres  de  la  No- 
blefie qui , pénétrés  de  l’amour  de  la  Patrie , fe 
croyoient  néanmoins  retenus  par  la  rigueur  de  leurs 
mandats. 

M.  le  Marquis  de  Sillery  a parlé  enfuite  6c 
excité  les  plus  fincères  applaudifiemens.  Son  dif- 
eours mérite  d’être  lu  j il  fera  configné  dans  le 
|>rocès* verbal  des  féances  de  l’Afiemblée. 


(O  ' . 

On  a vérifié  de  fuite  les  pouvoirs  des  Députés 
de  la  Nobleiïe'qui  ont  été  incorporés  dans  les 
Bi>reaux.  M.  le  Comte  de  Clermoni-Tonnerre  a 
pris  place  a la  gauche  du  Préfident , dont  M.  l’Ar- 
chevêque de  Vienne  occupoit  la  droite. 

On  a terminé  cette  féance  par  la  ledur^  d’une 
partie  des  procès-verbaux  qui  feront  fucceffive- 
ment  livrés  à l’Impreflion. 

Dans  l’expofé  de  la  féance  du  mardi , on  n a 
fait  mention  de  la  féance  royale  , que  par  un 
feul  mot  , & de  l’imprimé  envoyé  par  le 
Garde  des  Sceaux , que  pour  dire  : « Qu’il  feroit 
âj  annexé  au  procès-verbal , pour  fervir  de  me- 
>3  moire  & y avoir  recours  au  befoin. 

La  féance  remife  à demain  matin  neuf  heures*’ 
On  attend  le  refte  du  Clergé. 

Lorfque  M.  de  Mirabeau  obferva  hier  , qu’il 
falloir  s’occuper  de  la  liberté  de  l’Afiemblee,  comme 
l’objet  le  plus  préffant.  Il  annonça  quil  denon- 
ceroit  le  Garde  des  Sceaux  à i’Aflemblee , commç 
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auteur  de  latrentac  du  2 3 : « Si  , difoit-il , mon 
î>  digne  Coufin  n eft  pas  renvoyé  aujourd’hui,  ainfî 
que  j’en  ai  la  certitude  excelEvement  fondée* 


FIN. 


